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La tradition de dire les histoires a été oralement faite jusqu’à 1690. Dans la fin du dix-septième siècle, ces histoires orales ont été transformées dans la littérature et être devenues un nouveau genre. Avec la circulation de ces histoires écrites la naissance du conte de fée est arrivée. 

Les contes de fée sont des histoires du mystique et fantastique. Ils ont lieu dans les châteaux magnifiques et dans les terres au loin de la réalité. Les caractères sont extraordinaires et ont la capacité pour faire ce que semble impossible. Les ogres et les monstres sont l'ennemi. Les animaux peuvent parler et les fées magiques sont communes. 

Mais, au-dessous de cette façade scintillant de grandeur, il y a des messages et des critiques. Les contes de fée écrite ont permis leurs auteurs pour exprimer leurs pensées de leur environnement, leur situation sociale, hiérarchie économique et le règne politique.


Charles Perrault est un des premiers auteurs des contes de fée qui est très célébré. Il a assisté les salons avec la société de Madame d'Aulnoy. Entre les contes de fée de Perrault est « Peau d'Ane » qui est un des contes le plus lu et le plus étudiés. Charles Perrault a transformé aussi le travail d'autres auteurs. Il voulait donner une nouvelle et plus moderne perspective. Il a altéré ces contes pour avoir une morale et un charme éthique. Les thèmes populaires de Perrault dans son travail sont des critiques de Versailles, Louis XIV et le rôle de femmes. Perrault n'a pas dégradé de femme dans ses contes et ses morales, cependant il a jugé leur impartialité dans les termes du mâle.


Quand le lecteur examine les contes de Perrault, les caractères de femmes apparaîtront immédiatement. Perrault prend une approche misogynistique quand il crée les caractères de femmes dans ses histoires. Les caractères principaux qui sont des femmes possèdent les qualités de faiblesse, naïveté et les qualités parfois diaboliques. Perrault ne crée pas un environnement dans ses contes de fée qui est favorables au succès de femelles. Perrault prend souvent avantage de la naïveté de la femme et les prend comme victime. En plus, les femmes dans ses contes de fée sont souvent le sujet de la morale finale et sa morale est clairement exprimé du point de vue d'un mâle. Perrault ne dit pas directement ceci, cependant il exprime clairement le fait que les femmes doivent agir selon les hommes et ils sont sous réserve du jugement d'hommes. En plus, les femmes dans les contes de fée de Perrault sont souvent monstrueuses et a peint comme un ennemi. Explorer les femmes et les symboles dans les contes de fée suivants écrits par Perrault: « Peau d' Ane », et « Le petit rouge chaperon », montrera que les femmes sont un ingrédient crucial dans ses contes et aussi qu'il utilise les contes de fée comme une méthode pour transmettre ses critiques.


« Le le petit chaperon rouge » est un conte de fée renommé d'une jeune fille qui marche dans la forêt, elle marche à la maison de sa grand-mère. Dans la forêt elle rencontre un loup et immédiatement  sa destinée est claire. Perrault utilise le Petit Petit Chaperon Rouge comme un symbole d'une interprétation de femmes et de filles. 

“En passant dans un bois elle rencontra compère le Loup, qui eut bein envie de la manger…”(143). Comme le Petit Petit Chaperon Rouge marche dans les bois, son predator la confronte et détermine finalement son sort de mort. La naïve, jeune fille ne hésite pas à dire quand le loup démande de sa destination. Le Petit Chaperon Rouge. Elle ne peut pas voir aucun concept de mal qui peut exister. Dans la réalité, toutes petites filles savent de ne pas parler aux étrangers, mais Le Petit Chaperon Rouge parle avec le loup en dépit de la règle sociale.

“…la petite fille s’en alla par le chemin le plus long, s’amusant à cueillir des noisettes, à courir après des papillions, et à faire des bouquets des petites fleurs qu’elle rencontrait” (144). De ce passage, c'est clair qu'elle ne voit pas une possibilité de menace, et elle a continué de sa promenade. Pendant ce temps, le danger la regarde dans sa visage. Perrault place le loup dans la forêt parce qu’il habite là naturelment ; cependant c'est favorable au danger. Le loup existe dans ce monde et il est un predator naturel pour les plus faible. Les loups habitent dans la forêt, c’est un leiu qui n’est pas pour les petites filles. Le loup est son ennemi, mais elle ne se rend pas compte de cela. Perrault utilise le loup comme un symbole pour les mâles. Il dit que les hommes sa font la proie des femmes et les cause d'être vulnérable. Il commente sur l'idée que les femmes sont sous réserve du danger des hommes dans leurs vies.


A la fin du conte de fée, la morale de Perrault renforce ses idées et il commente sur des femmes. Il écrit, « On voit ici que de jeunes enfants, surtout de jeunes filles belles, bien faites et gentilles, font très mal d’écouter toute sorte de gens… »(145). Dans la moral, il place l’emphasis aux filles. Il insiste que les jeunes filles ne devait pas croire ce que les gens disent. Dans un sens, Perrault place la faute sur les jeunes filles. Il dit que c'est leur défaut s'ils sont si naïves pour parler aux hommes dangereux. Dans sa morale, Perrault insiste aussi que les femmes ont la danger dans leurs propres maisons, avec les hommes qu'ils savent. Ceci commente sur l'idée que les femmes sont vulnérables et sont facilement devenir une victime.


Un autre conte de fée qui est écrit par Charles Perrault est « Peau d'Ane ». Ce conte est l’histoire d'une princesse. Son père veut l’épouser. Elle ne vuet pas marrier son père. Elle échappe le château de son père et porte une peau d’une âne. Elle transforme dans comme une créature la plus laide du monde. Elle habite dans un château très loin de son père comme un serviteur, mais dans privé elle part sa peau d'âne et transforme dans une princesse encore. Le prince de ce château tombe dans l'amour avec Peau d'Ane, et ell veut l'épouser et part de sa vie comme un scullion. Peau d'Ane fait un gâteau pour le prince et elle met une bague dans le gâteau. Quand il mange le gâteau il trouve la bague et découvre que Peau d'Ane l'aime aussi. Ils devienent marrier à la fin.


Quand la femme du roi meurt, elle dit qu'il peut remarrier si, « vous rencontrez une femme plus belle, mieux faite et plus sage que moi... »(99). La reine fait le Roi promettre qu’il va le faire. Alors, le Roi voit sa fille et il pense qu’elle a toutes les caractéristiques que sa femme morte veut pour sa nouvelle femme. A l’avis de Perrault, le Roi complète seulement sa promesse. Le Roi sait qu'il ne doit pas vouloir épouser sa fille, mais il va placer la blâme sur sa femme morte. Il fait seulement qu'il lui a demandé de faire. Quand le Roi doute ses sentiments pour sa fille, aussi « il trouva même un Casuiste qui jugea que le cas se pouvait proposer ... »(100). Perrault place tout le défaut sur les femmes. Il dit que le Roi a tort, cependant c'est sa femme qui a le défaut pour faire lui accepte de cette promesse. Les hommes dans cette histoire ont tort, Perrault peint les hommes comme étant corrompu par les femmes. Toutes choses qui sont mauvaises sont causées par les femmes. Perrault dit aussi que quand la corruption est actuelle, cherche une femme. Il inisits que les femmes sont des pécheurs, et ils sont pauvres à faire d'affaires.


Dans ces deux contes de fée qui ont été discuté, il y a un message clair des femmes. Perrault utilise ses contes de fée comme une façon pour dire les choses qu'il ne pourrait pas parler de. Il cache ses idées des femmes et leur vulnérabilité dans ses contes de fée. Au-dessous de la façade magique d'un autre royaume, il y a critcism de son environnement. En particulier, Perrault regarde des femmes comme des gens naïves qui vont être les victimes d’hommes. Il voit des femmes comme des victimes. Aussi, il dit que quand les femmes sont jugées ils sont sous réserve du jugement d'hommes. Les femmes sont la racine de blâme diabolique et de femmes sont résposable pour les mauvaises choses. Derrière de la fantaisie, il y a le réalité de mensonges dans  les contes de fées de Perrault.

